
Aminde lIa religion et de la Patrie.

Dépqt* d Î'-] irirs et d'Horloges Américaines
No. 9 RUE SOU-LE-FORT, BASSE-ILLE.

-AVIS.-

VENTE du soir parIe soussigné, de Morchandise; Sèches, Hardes faites, Quiu-
cailleri6 etc etc. les LUNDIS, MARDIS et MERCREDIS, de chaque semaine

pendant l'été.

Québec, 16. mai 1849.

P. O'DOUD,
E. & C.

'TA BLISSEM ENT DE

Chapeaux eei Fourrrfes,

RUE ABRIQUE QUEBEOI
INFORMENT.respectueusement euws amnisetle public en géritéta3, qu'ils ont reçu

v Nev.Yrk un grand et superbe ASSORTIMEN' de CHAPEAUX, qui,
pour l'élég n 1 e eta légéreté, surpasent tout ce qui a eté jusqu'ici offert au public,
comprenant toutesles variétés et les modes poir l'été.

Ils prenient la libel té <'attirer l'ttention les MCsietrs sur leurs nieilleurs

Chapeaux de Gutta Percha
velouté,dont ils ont teçu quelqucsc isses darns le'derniér goût de Paris. Leur légèreté
et leur él:stiLité aussi bien que leur nou-:caut, les rendent dignes d'atention.

-AUSSI.-

Meilletir CASTOR$ de Cooper et Cie, de Londres; Chapeaux moyens et coin-
inuns deCator et de Satin, qu'ils sont dî,posès à vendre à des prix tr rédluits, tel
que suit :

Meilleur castor, auparavant 30s, maintenant 20s.
Chapeaux à patente, teint à la vapeur,I 20e, 15s.
Do Doublc velouté, d 15s, Ss-9j.

Calpeauxdg f:set impermuables, " 10s, 6s-6d i5 s.
Chapeaux de Satin depuis 5s et au-dessus.
Constamment cin main, Chalpeaut' à calotte haute et basse. poir le soleil, &le

Rowly, Palo Alto, Pédro, Chapeaux avec dessus ciré. Glengarry, Sc., &.

CIH.A'EAUX D'AM.aZONE,

Casquettes de drap. Navales,Miilitaires et de gout, &c,, &c.

W Il. A.. Cie, en omiani leur- renmerciements pour le soutien$ ans eexemple
donné'à leur etab'i>-emienLt, prennentI la bbcrté c'infurmer qu'aucuns elforts de leur
part ne serontt gpagna pouir mnérterlc mnme patonuge.

POINT DE SECOND.PRIX.
Qu;.bec, 16 mai, 1S49

Alex Lafrance, BOUDES DE NUITSANS ECALES.
RELIEUR, L.!.IPRiS et LU.11ERES ./LBERT.,

IEMURE maintenant au No. G5.,dans lereliat..
de la inaison occupée par M. C. l'ageau, mir- I Soussigné demande à t hncirer qu'il a teen

chanid. prèsde la ait.sonit.TEru, Rue St. Jean, il par le Douglass "' ((ne quantité des susdites
IHatite-Ville. .t<î nt(:S Albfrt breetées gni dv tous les nio-

Québec, 7 niai 18-19. des d'éclairage de nuit, sont les plus écnomiquei.
les meilleures, les plua sures, les plus simples et
les plus eiiicaces

UNE CARTE.I E sousisignié est naitenant prèt à recevoir il
À nombre limité d'éluves a- 1tre iinstritts dans

les diverses brnielbes de lrceture, dl l'.e -
peiî!eg, et Ia GI, Cuivil, conjoitemet, ou é-

laréiteoir, ais gré de lélève. Le soussigné ensci-
gnte aussi, mesurmt de touti esprce, Giounétric,

mthémtqueo, lériiqc, etc.
CBS. BAILLARGF,

14I ars 18-15. Chteau St. Louis.

NOUVELLE PUBLICATION.

NfUVEAU MANUEL MILITAIRE.

L A connaissance dii fiusil comme arie offensive
etdéfensive, des révolutions uilitaires et de

la discipline augnentede beaucoup la force d.:tut
corps armé. Au Canada, où tout itoyenl 1ipt tre
appelé un jour à l'autre, à s'armer putir la dlfinse
de sai nationalité et ie sa patrie, nous croyon. g ît'il
serait utile et avantageux, autant pour les officiersi
de Milice qtue iou r louts les autres milciens, iei
p iueorse orurerltes connaissaneiniispensables1

de" voartdelaierre ; en conséquence, comme aln-
rien militaire, nous n'avons éclit, piur faire
UN NOUVEAU MANUEL MILITAIRE, con-
tenant tout ce qui se rapporte tà' P nle ' Soldat.
à t',ieole du peloton, à la ,onduite d'une rompa-
gntie, et ttux dinrotes espèces de feux; vol. in 1-
8 de 120 à 150 pages.

Si anous recevons deIl'eiieo a-nnt, nus don
nerons ensuite l'écule du taioi et n iqî-
des grandes manmnuries.

L'ouvrage s'imprimera ds qu'un nombre suli.
sant de souseripteurs, à cui chelin trois pence .se
manuel, nous fournira les moyens nêcessires. A
cet 'effet, des listes de souscriptions sont main-
tenanti .ouvertes anx bureau- de la iiterre et del'.Buniiir, et s'ouvrirout chez Nrs. les journalistes
qni voudrout bien s'en charger dans les diverses
parties dupay st equi adonneront asei spubic.

Mr. tei agelîs desjnurîaurc canadienus, et toute
personne ui foturnir huit souscripleurs, recevra

unesnl1 lart gratin.
S'ldreser àuotre desure par occasion on par

lettres atranchies, chez N.P LnnrC L Acr..nt,
vis-à-vis de l'emibarcadière du steamboat Jacqtes'
Catier, rue des .Commissaires No. 2 2.

C. DU.MESNIL.
Motntréal.

tl Des listes seront1de.posées 1 ce bureau.
Quilee, 21 mai 189. t -

Dr, 1GIROUX,
POrTHE c.Mlo

à transporté 6sn Établissement
2, RUE£ArFABRIQUE

as-dl-.a s le Magasm de l. BoBasscau,

?rèe du Narché do la Haute-Ville,
qU t B E C .

incertitude, la malropreté, la fumée et l'o-
deur des buiets l'hui e sont très diéa-réables
et le diiger itu feu rendent uiisag de ieca bougies
tres d.gjereux.

Toir ces niuseoents streniéliés par tl.s
BOUGIES ET' LES LAMlPES ALBERIT t5Ri-

- AUrSS. --

tt reçoit un assortiment génératld'Outils, de
Clinicaillerie, de Peintures, Couleurs, &c.

'tzil. Efliloea.
Fabricant de S'cies et d'Outils,

et Marchant général de Clincaillerie, Rue St. Ni.
colas, Porte du P1alais.

Québec, 25 mai, 119.

.loue; inimnédiatement.

E-second étage d'une maison neu-
.1 ve, très bien iini, située sur ta.

Petre REtvière St. Charles, près du pont( le Scott,
contetant minq aprpaitencts, et formant par le
moyen td'un Arche une vaste salle pour réunions,
est mainlitenant prêt à être toué en s'adressant ait
propriétaire sur Ics lieux, L

La. PICA RD,
Quinbec. 2 mai, 1849. Petite Rivière.

A LOUER A LA POINTE LEVY,
(En Haut de la côte (f l'Ouest.)

&U NE MAISON et DEUX mn-
gasin, l'un de 25 sur50, l'autre

k-1 îa de 20 sur 20 pieds, avec jardim, puits et
déprdances, dis un excellente place pour le
comminerce, et propre à une oudeux faîmitles. S'a'
dresser à

ALBERIT ANGERS,
Faubourg St. Jean, Rue St. Jean.

Québec, 16 mars 1849.

A LOV ER.

LE superbe magazin maintenant occupé
par M. McG , sellier, bitse Wolf,

Rue St. Jean. s'adresser à
F. EVANTUREL,

Avocat.
o. 32, rue 'St. Louis.

Québec, 2Février 1849.

JOHN D. TRIPP.
E N adressant sesremercie.ents lca plus ais.

ceres au Public et Messieuîrs do Qilébec, tes
informearespectueusement qu'il est maintenant
prêt à. prendre des pensionnaires poeur l'hiver àl.des
conditions raisnninables, etansure ceux qui voudront
bien le favoriser, qu'll n'éparenera rien pour leur
procurer tout le comfort possible.

N. B. Gonters et Lunch prets sous le
pluseourtdétaa.-

Québec, I décembre'1Ste.

Avis aux marchands,

IMPORTANT POUR LE COMMERCE ET L'INDUSTRIE.

y E Propriétaire de l'./mi de la .Rligion et' de la Pairic prend la liberté d'of'rir à ses
- amis et au publieen général sesremerciuments sincòres pour;Pl'encouragement
vraiment libéral dont on a bien voulu le fîvóriser. Il se flatte qu'on lui continuera les

mêmes faveurs i l'aventir, et de son-cîté il te cessera de redoubler, de soins et d'atten-
tiotn. pour mériter sa pnri du patronage public.

Voici la saison des tlmaires qui va bientôt commencer pour le. conmerce et liindustrie
en géneral, nous nous ,pe.rmettrotns de inappeler atux. rîaîchnid-cnadiens, les
avantages hàimmnses dernuire des annonces. Aucttn peupalel ne fait plus d'unnonces
dansltes jouî niiòx udlepeitple Aiglais et le leuple dea Eta"Unis. Leurs joutnau.\

sóitcovets d'uine s. Ce. Iiit;seul démnnre I'u:ilite, lit ncesito:inème îles
ann;qionces danîts les panlrs-nouvelles. .Tous les hotnmes d'afltiî tes doivâtit4tre cton-

vainctse ritnin poptaaise leurst blisement, leur ma oius ou leur boutique.
Poâini de t3oie sions anonest.-

La circunide /ini deliReli¿nion et d"la:Patrie s'étenalint rapidement de jour
er jour, parmi toutes les cls'ses de la ociété. vu la iidicité de enit prix d'obonneineit.
ce journal devient in exceleut .centre de publicitn. MM. les marcinds, qui votidront
bien nousbonorer de'leurs elientelles, pourioit annoncer le toute mtaniére et«avcei
toute l'origiimlitépossible.

Pour donnert, des facilités aux pereounnes qi annonceit, nous avons adopté un plan
qui ne manqucra pas d'ire avaintageux pour le commre.

A dater dele Jlour, iiotu affrireroas à Plnnée, les coloiies ou partie de. colonnes,
de tnttr journtl pour la -oimme de £ nux niartclitnîlds ou atires petniiines qui sont dn
la nécessité d'annoncer. ParCe moyetIn, re-itnne Aqui oit alnit cii'u Conceédé ii
qîarré quelconqie dars le journal', pmirra remplacer à chaque mliéiiîtL, ou toutes les
semaines, ses aniIonce-s par de nIOuvelCs annonces, spivant les engngeme nts cnnus.

Nous espéronits que ce nouveau moyen, aura l'effet d'Cngager hi plus grande partie
es sjunarclhandls canadieis-frunçais ü à'annonecr.

Québec, S12mars 1549.

-oseph Petitelerc, Noaire, rue st.
.1Joselu,IN 0. 14.. Ilnute-Ville.

QttùIbc, '2H ai 1".°

EXTRAIT COMPOSÉ DE

SAJSEPAREILLE.
DU DOCTEUR TOW t NS'END.

Cet extrait est mis en bouteillesiul'unepitnte;
il est à .ix lois neieur marcheé, plus agréable et
gur.iui supérieu r iltoutu tiir liili tiré-
sent. il guétrit tes muluaisiica sein? tuttsni,

saulsrge, it ainir ni déranger le laticut et il
est patrticettiren nfavoraleconnne

túDECmL t EI LuTuirotNE E'rDEu rvE..i

La grandebuauté et lt suiéristité le cette Salse-
pareil le sur tous lis atit r-s relulides est que tut

i extipantila milalalie ilttomedîle ta iviguieur nu
corps.

SOIN DE LA CONSOMPTION
Dona't( Drs rne i "r 'u' ' m

Lu CosNsoMp noN li r' i/ Gitmultl

La Brnchile; c ln nin, hi i'a
du ort, leJMiize, InlToc. cirs Cutr-

r/tc, lIst/tnI. le C're/,ci t
Santr, le irtA ue Poir'eie, le n .fi

911i se eart/e lla ,t<' hasSunaN tnt
7- m/ .ta !nrp- ie1l<u

d([jtcüc ou/opl"iGadl
les doucurs dleColf ie-,
onu t é tIè-;cv vet Jui-

vent seduiru
nr'y a jamais e, min remède vi réssis n.i

tansl. e-as. dléîes-'pérés dII' i.: noilîauitqaue
i¡,ci; il r:ettoite et c !i e les et nw eu ut :
t gntuurir lis uleies .ur len pomuiu Zs ' tespa-

nuts retrouent gradiucllctui.:/ I feuiru- .ur
santé.

8INGULI I CAS uI: CON I'lPTION.
Il se pasie raiemlent it a-r u gunq1 :0 n: a-

ute q*luit grandnîtiomibre uce vorunui!11."li ta
" 'au île la u i 1r- ,

ser or.i re u dmermmde qui sP1
Docteur Townisend-Chuer unPl/u ur : a.

déuilité génaéraiu et dite cn.ipt iona e-rviu..
aiu deruier dgré et je t p'eprais ai renue mei

oreuS es raI t/ant.I AIre-sn uvir et uiné r-n..-
liéreni'ti par les inimre lesp i lu listiuutié dit
buireau dle sauté det Nw-':rk. uaikrs. it nir

déptsé pr-eque uiites mtis épartns à chelruuer
la auérison, et avant eilteilu pauler dans qulues

uriatux le soirc .ilsetparuIlle, je ré us din
aire tensa/. Aprés en avoir empolrpi oei teil-
lus je tiolivaiiqu'il m'avait cosIIýdrablenIut oua-
Iagréet jaullirt aus voir à votre bure t ; d'auprès
rotre conseil -e continuai et voui en r mi rcieie -

cèrereinuut. Jeciiiiaue à prendre lta Sailsepareille

"t juesp"lr" parla "letii et" g
e -ivoteSalse-iarelle continuer ci hommisii saiié.

.r'mèdà dlépassé les es;pérances J euILa ceux
qui c nittuai saieiint muta m alauEi Q D.

Sil et asse rmenté devant mti ao Granutge le

CYRUS BALDWIN.
Jutge (ie paix.

CR ACIIEMENT DE SAING.
L sez ce qui uit eti/ite que lat Consumption est

incurable si vous le puutvez:-
i'vok,2:1avril l8-17.

Dr To-ssuitîl.-Je crois uraurirn e.re
Sasjaretcu'a sant%é li vie, urtiiîeesim l

la jrros-cei. Ptavais eut depuiîs itIieiirs urinée-s
un rine irma'raveu m empirat deplias en pius.
A itri iii tje crachais et je tratisirai la iuit je
m'afflLibissais. je muaigrisis eîtl'iljep.croty'is atot-

rir bientôt. le n'ai iioiyté votre Sa pareiIle
qure bien lieu de temrips et j'aildéjà épromtuLe un
nieux senusile et surpr'enitnt. J.e puis msnaiit-
nant mareher et fuire le tur de la viiie. Le cra-.
eml-nent de sang nescé etla toux mu'a quitté

VOu pOuveZr imagimer combienj e vous tits re-
contnoissant de ces résultats. uiVotrîe obéissanut
serviteurs.

WM. RUSSELL,
6. rue Cattelritne.

EXTINCTION DE VOIX.

Le certieet ci-annexé ranonte lhistoire :imple
mais vraie de grande souffrance etdeleureiulage-
ment. Il y a des milliers de cais sembhbles dans
cette ville etaB rooklyn et cependant des milliers

de parents Iaissent leurs enfants périr, de peur de
se laisser tromper ou pour épargner quelques che-
lins.

Brooklyn, 13 septembre 1847.
Dr. Tovnsend:-J'ni le plaisir de d(ire que pour

l'avantage de ceux que cela peut concerner que
ma fille igée de deux ns et demie était anlligée
de faiblesse et de la perte de la voix. Noire mé-
decineordinairela considérait comme ncurable:
mais heureusenent qu'un ami me recommanda
W'essayer votre Salseparcille, avant d'en avoir pris
une bouteille, ellterecouvra sa voix, recommença
à marcher seuleau grand étonnement de tous ceux
,4 la connais.:ieit. Elle est partaitement réta-
btirten meilleure eanté qut duaimut es 18 der-

g mois. l.
JOSEPH TAYLOR.
a rite York Brooklyn.

DEUX ENFANTS GUERIS.
Noue n'asons tas entendt paer d'une famille

qui ait faîit usage le ta satpareille du Dr. 'own-
set edont les eia1uts soient morts, tandis que
durantt 'én1il . dtrnicr nmnue ceux qui n'étaient pas
maludce, mouraient. Le certilicat suivant fait foi
d sesgandas ven tuti'ves.

Pr. Tle nu:-Cher monsieur, ieux le mes
lants oi t iré guéris île ta dysenteriC'et de lt alit-

uiieti,-l'étié r I«isaeeut'saird a r
L'uni éli âgé Lq!lu 1 nués eti1lutre de 3i tri. ls
étaient faibles et les docteuis en désenpiraitent
Quand le médecin nous apprit que nous allious
perdie utos enfaus je rsluis d'a'yr vire $ae-
pareillesai tumnremomméemaisilaqîuieleitir/ariatpe',in
conimnce vu iuon anmonce atum dieauias dro-
,ies ; niis nous sominues bien reonnis ii
rs r5eux.ui e oi conritt 'uesageiar je stuis
ersudé il e et ai ce rèie ge uts devonis

i" 'ieite tuosdeux ennts. J 'écuns ceci pour uul-
gaier les atees às'enservir.

Voire etc.
O11N wNll.SCN, Jr

Avenu Myrtle, Brotkly, li sept. 18-7
ASYL.E DES ALIPNES.

trîesCuuuiinuiegs Ecr.t 'uni ils el/f,ýsaaet
'asile, Blcielels Mnd est celui doni il esques-
ion la iettresurite -

R1IUMATISMIE.
'tii ci uune mriaonitrr les quatreini rmtc/to ut

la fiuelas arlee 'teudail r
El-le ikéri i-s ras dle munlaits ilrag es

Blackwell and,1,sp"-.
tir. Tos ennt n-Cier tnoniaeur, J'ai :-au i

î'clcîîutltvi-idîa irtttilerumi e- ticiai:-t/,niii-e
'W:ua ls 11 iii 1iauri ilontir ni iravsa/lli r I 1aenuilutt
Pi, nun/tms coni.idl Eriaile, j'éprouvai,s - pha nu-

sa-n, sonutlnuuime-.î. it u n emrulesdétjeint iné
empioéquat.bouittiles,levon-lse e'luet

lt elesu et it lpai plus le irille pia e
bit.. Je tai, beauup miE-ux. E-l ten i.is

- //utiuiuu guériI, Vus Pouef g f/re ing de
i aésente dans l'intérêt des aillits

vutre etc.

AUX D)A31S.1

L.A SA LStPAIIEjLL D PDOCTiR
TuWN im 'est .I .iande th-e-r parniî li

/5/i ais. E:lle les noulagen ce cruell- uiifraics
i-ur ae un 'i tit et leur rend lenprit irai

Si 31adameParknoueaaieur ln/t a tua ter.i lae-1

Dndru ICer ionbieur;lIi 1 i Iimme
a soniitlerrtti nraière si cruelle des la Dy5spie-pie
et d'ium rangiemnt ténéra de systne que nous

nqu'elle uIliti muionur. Les iéderins une
pouvieui Combattre lar ma!die et elle scrait mrti e

' uis auuî-îane ildotei ije ue lui ais fait prendre de
votre salirtre. Elle tuia certamemensée
.a vie. .:lle tC rpreique guériet iretioutve rapt-
iemet.nt les forces et la santé. Elle en conlmue
Ienutue.

Votre etc.
ELlI/A AItRAIA'M.

1NCAP'ABLE DE NIARCIIER

On ie peut mettre en dmule que la Salsepareille
DI.u tihI% Towsietd suit le meilleur remède pour les

maladies des femmes. Desm iuliers le peisonnes
iaiblis et débiles ont été ranenés à la santé et gué-
ries de ces malaies auxquelleSles dCamcr sont
>sjettes.

Newv-York, 23 Septembre 18-17.

Din. To-sv-,i: :-Citer inoisieur: ma femme
était malade di'puls un an des diverses maladies

uueniilles lis tîmmes soit expo sées ; elle était si
taible et si sofrauute qu'i la tutu elle ne pouvait
pius marcher e;/e eniit débile comme un enfant
Sor tell eonmnîça à taire usage le voire Salse-

paureles et iiiiédiatemnent ses forccs revinrent ses
dleur>l'r. aandomia eiren et api ès en avoir pris
quelques baiuteille elle guérit comlitement.
Comune cette guérison el siiglière 'i pense

bitet laire eu i d 'ublanti.Elle rulfaitusage dtcant-
eu nd'aut re uèdes lui ie lui avaicut procué

nVotre etc
JOHN INIULLEN,

87 NorfolkE Str.
DISPYPSIE.

Nil fluide nIl reméde ttécuvuertj'utsquu'ici ne res-
semblent nitant uî effets du gastrique et à lasali.
•e pour l e r les aliments, et réconforter
les nugatuies digestifs que cette ptélraration de lte
pareille.. Elle guérit positivement tous les cnu de
Dysperniemtmec graves o cromiques.

Départementt les Banques Albany 10 mai 1815.
DII 'los n :-Cher monieur :-J'ai été

uilligé pendant plusieurs années de dyspepsie sous
ses formnes les pltus tristes. accomptag née d'itgreuurs
el'cstomne le ta itpete Le 'appétit, d'abattement et

d'une grande us-euo contre toutes espèce de nour.
riture,etlendant dessemaines eitièresjente polir
vais et garder qu'une petite parlie dans l'estomnc
J 'essayai des remèdes ordimaires suais sans -eflet.
On am'eagea il y environ deux mois à essayer
le voitre Extrait ie sala-oparille et, je dois lu dire,

avec pu le conufiance ; masisaprés en avoir emplo.
yé tirs le deux bouteilles l'appétit me revint et

tinon abattemtest cessa. Je recommande vivement
l'usage deceremüdeià ceux qui sont aifligé comme
je l'ai été.V

. Votre etc.
- W. W, VAV ZANDT.

Se vend à Québec chez
-JO.; OWLES,

Sallemédicale, de laHutc-Ville.

G t& IlIO
-RaueConillard; Haute-Ville

Vis-d-vis chez M. Benjammin.
Québec, G octoyre;, 184.

INSTITUT ýGANAfIîN DE
PPEL AUX AR STixs

JUX OUlu'RIERS.

L 'INSTITUT CANADieN d t
sJdtpii:s quelqtcajoiurs seulemutent, S%.ent dia

uns remere rasec uituhere
ont, l'istîitut curnitie délit lires de l au
set iouse pnurra leur o r :i r"randan ""ut"ucu (foi* aqsdes cioyen'. I/, cette ste, i'tl

er sont tr u reyle e
ontle lut pneipanei a oce tr

. uun êehangr de conianasees is e d'nn-nnu
m1ut/es, croiie so irnvouréeilrn In

CLhéecîiuuî isll/
paitager o-c luiitsis, î, 1

. . pr on'dr,

SalîedelrInsrPli. > ?
Sf-river,18. rle- il'z

ti h îtc S . ' e i l u e i m c i . V a i la r , t / 4,n i

rue G . cjuimIIl.u

MELANGES RELIIEjX-
Ce Journal pt ascleux foI par semaine trMardis et vendreis ; il t Rebtieux, pi.'Coumercil.et.Litérmirc. Il ptTmlie aussi lisau

nonces. 'rS S-pt r anle.u1an
*itsabsuauîe z a iec, cItez Messiret1

N'lriieau, titisacariat de Quec.
,,, lo tuéniI 15 co r 1 8 4 8 . .

Nolnelle tablis.sent d'orlg '
J. D., FERGUSOI,

HuRLOCERE :T ,

NO.9, ]Rue L;aontgr
QUÉ BEC.sc

' ie l ' ,INFORNE/s respne-ie'ucmnt su-r normbuutî
nuS et i tubtule enu gnérat iu'it r/cui .

cevir pur hi-siunrsarrvut i
uîrieneutainideh- et '-arié de umion
e, àrn àvirn e-, taélte t
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